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au obngrOs d.e 1a ttllorld Association for Public Opinion Resoarchn , 
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r,n choisissant le thBme g6n6ra1 d.e oe Congrbsr rrl i6tud.e d.6s march6u 

ti

au cours d'es cinq prochaines ann6esrr, Ies organisateurs se sont r6soturngntl,  l t ; :

pracds sous le  s igne d.e l raveni r ,  d .e Ia  prdv is ion et  m6me, je  supp-o"" ' r , , .u"  , , t t , . l i
oe guti l est maLntenant usuel de cl6signer par le rnot d.e rfpro,speetiv;*tr.t t , ,,,, ...1;;
crest-b-d'ire 1r6tud'e coh6rente d.e s6ries drhypothBses dont l_a r6alisation t ': i1'1;';

A long terrne apparatt comme probable. 
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r,e choix d.e ce thbme et les travaux qutil annonce int6ress"rrtito*t,"]',''tt'.t',j',.
parti("tullArement Ie repr6sentant d.es Communaut6s europ6ennes.: ':- '6'1rst'un

iji,:=,.
g'1r'('r'("rurrBremenr re reBllesentant des Communaut6s europ6en4es.., Ctest qn r ,..1tfi
fait  que nos scci6t6s mod.ernos, q.uelles que solent d.lai l leurs la philosophie , : ' i ,
pof i t ique dont ol les se rdclam.ent ou les techniques d.rorientation-6conomigu" ' , . , i i

El les recherchent leur signif ication et renforcent leur coh6sion en projetant , i l
a U  f U t U r  ] .  l i m a g g  d . g  o g  o u l e l l e $ r  l r c u ' l e r n t  A * r ' a  n l ' c  a n n ^ n a  ^ r ! f ^ *  a ^ ; ^ . r . r - . , , - , - '  

: , ' j . ' -au futur Lrimage de oe qurelles veulent €tre, plus enoore quf en se r6f€rian1 .-".: i,,1;,
expl io i tement & ce qutel les ont 6t6 ou A, ce qurel les sont.  Mais cet . te 

' ' ,  - '

orlentation vers ltavenir est encore plus narqu6e dans une oo**rr,dij-to..rt" ,; i
nouvelle comme Ia Communaut6 europ6enne, qui a 6t6 pr6oisdment cr66e pour 

':,*
:.:::
.i':,itransformer 1es relations entre 1es i i tats qui lront fond.6e et entre les
' - t

r  , i

peuples qui la compos€nt. Pour une tel1e Communaut$, m6me fai-blernent int6-:,
grde, et pour les Insti tut ionsr encore fragilosr eui l f  encad,rent, l tavenir 

' ' t ;" i i
t  : ' ' t - j ; l ! iest vraiment La d.imension historique privil6gi6e. 
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(t) Raymond ARON,
Res publioa. _11_11:"Logier glpport nr5cessaire d.e Itaotion'rr

BRUXLLTITiTS, t96A/3, p. 217,
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rl mra 6td demand6 d.e vous parLer d.e ce que La construotion d.e
lr;,ulope attend. d.e La neoherche dtopinion. Ce sujet est immense, et tant
d'e oomp6t€noes ici r6unies mteffraient. Aussi nf essaierai- je pas d.e dres-
ser un pr.oglamme d.6tai116, pouti l t6tablissoment cluquol jraurais d.rabord.
besoin do votre oollaboration. Je me l imiterai i ,  esquisser d.evant vous
quelques-uneg cLes pr6occupations les plus aotuell-ee d.run d.ireoteur d.e l f  In-
formationr 9ui d.oit oonsacrer 1a majeure part ie de son temps i l  l raation et
qui fait  appel drores et d6jA, b la orit ique, au oonseil  et au concours des
6minents sp6cial istes d.ee scienoos sooiaLes qui sont ici pr6sents,

I, lais avanb m6me d.taborder co point,
situer gommairement lr6tat d.ravancement
la oonstruction d.rune Lurope unie,

i l nr6st peut-Btre pas inuti le d.e
et les perspectives prochaines d.e

r
I,.r,IN[.:,QRAT IOL i,URoltl]rlf *

Sans voul-oir pr6juger les l ignes d.e force quo 1es hietorisns d.e
l raveni r  d6oouvr i ront  dans l rh is to i re  europ6enne draprbs guerxe,  on peut
tonir pour oertain que les efforts d.e coop6ration intergouvernementale, la
or6ation drinsti tut ions inter- ou rJupr&-[a'bionales d.tun type nouvsau, et
plus gr5n6ralenent la niso en marche d,run proceFsus compJ.exe d.r int6gration
visant l ,  cr6er une Lu:roFe unia, constitueront Irun d.os 6l6ments majeurs d.e
cotte 6poque.

*Jn ce mois d.e septembre 1961, i t  y a exactement quinze ann6es que
Sir ! tr inston CIIUR'JHILL pronongait b, l tUniversitd de ZUR]CH ce disoours
6tonnannentproph6tiquo dans lequel 1l appeLait de ges voeux La reconsti-
tut ion d.e La famil le europ6enne par Lrassooiatlon t l .e la tr 'rance et d.e
lrAllemagne, et Ia cr6ation d.es l tats-unis d.tuuropo, rI,s tomps prgsse,
it isait- i l .  Nous jouissons actuelLement d.run rnoment d.e r6pit.  Les oanons
ont oess6 d.e ttrer, 1eo combats ont cess6, mais non pas les d,angers. sl
nous d.ovons constituer les -tats-Unis d.r lurope, sous quelgue nom que co
soit,  i l  . faut commencer maintenant.rt (f  )

(t) Ibe_-@, 20 septembre L946.
rff imo may be short. At presont there
havo ceased. firing. The fighting has
stopped.. ff we are to form the United.

is a breathltrg-spsse. The ca,nnons
stopped.l but tha dangers have not
States of ..rlrrope or wbatever n&me
l lor form it may takey we must begin now.
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Mesurons le chemin ps,rcouru d.epuis cette d.ate. 11 suffit de regar-

d.er autour d.e soi ou d.e lire les journaux avec un minimum d.reffort d.ans la

col lecto d.es informations pour oonstater que lraurope bouge.

+ + +

i.,n une premlbre 6tape, la plupart d.es,,tats d.e Irrurope occid.entale
ont entrepris d.e ooop6rgr d.e fagon permanente et r6gulibre, en d.6paseant
les prooiSd.ules d.iplomatigues trad.it ionnelles, maig sans toutefois aLler
jusqurl.  aocepter d.es transferts d.e souverainetd b des insti tut ions ind.6-
pend.antos. Ce furent la or6ation, entre I94B-49, d.e lrOrganisation .,uro-
p6enne do Coop6rat ion -oonomlque (0.1.C. ' , . )  e t  d .u Consei l  d .e 1t lurope.

Mais bientOt commenga une nouvelLe 6tape, pour laquelle les ;, tats no
se rstrouvbrent qutA, six au d.6part, parce gue les objecti fs 6taient plus

ambit ieux et les rdgles plus contraignantes. -n I)JL 6tait cr66e, d.ans un
domaine init iaLement 1imit6 aux d.eux ind.ustr ies du oharbon et de Lfacier,
La premiBre Conmunaut6 europdenney 1aque13.e, peu d.rann6es aprls Ir6cbec d.e
La Comrnunaut6 europ6enne de Ddfense, d.evait 6tre 6largie et approfondie par

la or6ation simultan6e, en 195'1, d.e lr l ,uratom et du lr{arch6 oort l lurro

.,nf inr i ;oui r6cemment e \,a 1-' l  ju1I1et d.ernier, Les cbefs d.t-tat ou d.e
Gouvernement d.es si,'r. pays ce la Communaut6 europ6enne, r6unis A BONN,
rrgouoieux d.e renforcer les l iens poli t iques, 6conomiquese sociaux et cul-tu-
rels qul existent entre leurs peupresrr, d.6cid.aient d.errd.onner forme b, la
votont6 d. run ion pol i t lqr re d.6 je  i rnp l ic i te  d.ans les t ra i t6srret  d .e roohercher
rrJ.es moyens qui permettraient d.e d.onner aussit6t que possible un caract}re

statuta i re  i l  l run ion d.e leurs peuplesrr .

Quelques semaj"nes plus tard.e 1e Couvernement britannique, suivi d.e
prbs par 1es gouvernements danois et ir landais, demand.ait off ioleLlement,

aprbs plusieurs ann6ss d.e prud.ente etpectative, B, entrer en n6gociations en

vue d.radh6rer au lvlarch6 coffirnurrr

',...:{
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' Cette ohronologie sommaire est dvid.emment insuffisante pour rendre
sensi.ble lroxtraord.inaire prol i f6ration, en 6tend.ue et en profondeur, cles
foroosl sociales qui, d.ans lraire g6ographique form6e pa" les tenitoires d.es
gix -tats membros d.e la Communautd europ6enne (et mgrne lnd.irectenent i. lrex-
t6ridur) r ooncourent avec une intensitd croissante I intdgrer cette unit6
lnternationale nouvelle, ctest-},-dire b. acoentuer dans tous 1es dosraines
d.lactivit6 la ooh6sion interne ontre 1es Bersonnes et Les groupes cosrpcsa.ntsS
I d.iffdrenci.er cette unit6 vis-L-vis d.e lrext6rleur 3 h" d-Eg,ager progressive-
montr en partant d.es cad.res institutionnels cr66s par les trait6s, d.es
rBgles nouvelles pour l texeroice du po.uvoir.

Je me gard'erai bien drentrer ici d.ans un.d.6bat de catactbre juridlque
ou poll t ique sur 1es concepts de coop6ration et dt int6gratj-on. Tous ne me
ferez pas d' ire, quelLes que soient mes convlotions personnelles, si la Ligne
d.rdvolution probable ou souhaitable de la 0ornmunaut6 europ6enne va dane 1e
sens dlun statut d.e type conf6d.6ra1 ou d.e type f6d.6ra1. I1oins encore userai-
je des d.istinctions faoiles: et b, vrai d.ire peu 6claira.ntes entre trrurope d.es
Patriesrr et r l iurope cles peupJ.osrr.

Je constate seulement, 9t j ' invite 1es sp6eial istes des sciences sociales
L constater aveo moi., qurun processus d.r int6gration est en cours au sein d.e
la Cornmunautd europdenne. Cette int6gration, ainsi que 1e notait r6cemnent
unrrpoli t ioologuerr frangai.s, a fait  plus d.e progrBs en une d.ouzai.ne drann6es
qurau oouls d.es sept mlLL6naires pr6o6dentg. (t) r,Lle affecte, b <les degr6s
d.lversr tous Les d.omainee d.raotivit6t les poli t iquee dcononiques des -tats
membres Les uns vis-A,-vis d.es autr:$'r et d.ans une certaine mesure vis-l-vis
d'ee itats tiers, notamment vls-b-vis d.ee r,tate associ6s I 1a Cor:amuaaut6
comme }a Orbcee et les Ltats ou Terri toires droutre-l i{er; Les stratdgies
d.es entreprises, d.es organisations profossionnelles et synil icales, qui anti-
olpent La sltuation qui sera 1a leur l, dater d.u ler janvier 197Oi les re-
lations entro partis poli.tiques et autres groupes 1i6s entre eux par qne

rn6me id.6ologie ou une oommunaut6 cLtint6r6tl  1es perspecti.ves d.ravenir des
personnes e).1es-m6mes, notamment..€n ce gui ooncerne lrorientation, la for-
mation ou La 16ad.aptation prcfesionnelles, La l ibre circulation des tra-
vail leurse 1a l ibre prestation d.es servi.ces pour 1es professi-ons l ib6rales,
e t c .  .  .

( t )  Pierre DUCLOS, r t l . r rrulope et
-dr",tuc[es europ6ennes, TURIN,

1a science poli t iquet' ;  Insti tut universitaire
I959r  p.  L2. �
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f,

11 niest pas jusqur}, la poli t ique ext6rieure .51es Ltats membres d.e }a
Communaut6 europ6enne qui ne soit e11e-m6me progressivement int6-gr6e , a'Lttai
qu€ le montrent Les consultations et confrontations de plus en plus fr6-
quentes, au plus haut niveau de lrappareil gouvernemental, Dang un clomaine
moins spectaoulaire, maig non moins importantr colui rto l f instruction et cle
lr6d,uoation, des exp6riences comme oe1Ie d.es -co1es europ6ennes, qui ont 6t6
or66es pax aocord. intergouvernementale et d.es projots somme ceLui d.e l"a
futule Universit€ europ6enne nontrent Lrextension du processus iLrint6gratlon,
Faut-il rappeler b. ce sujet qutau oouxs de feur r6union d.e Bolfll les obefs
d'r i tat et d.e Oouvernement onbd.6cid6 la cr6atlon d.tunrr0onseil  europden d.es
Ministres d.e lr i-ducation nationalett et Lr6Laboration d.run plan d.e coop6ration
oultureLle?

' Je me suis born6 B, d.6orire, lpissant aux sp6cial istes }e soin aLo v6rif ier,
d'r interpr€ter of peut-0tre m€me c1e mesurer les progr8s d.e Ltint6gration
europ6enne, en uti l isant, par exemple, 1es critBres 6tablis par Karl tr{.
D;urscH et ses collBgnes d.e l tuniversit6 de pRil i0-ToN. (t)

Ce faisant, ie ntignore pas quo ce processus drint6gration est loin
d'r€tre acbev6, mais quelle sooi6t6 - m6me nationale - est jamais parfaitement
int6gr6e? les relatione qui sry nouent sont tantit d.es relations d.e co-
op6ration et tantOt d.os relations d.e conp6tit ion, voire d.ropBosit lon. Lre
frconsensustt nrest jamais exempt d.e ,engions, d.e con'f1its et parfois m6me d.e
crlses. Crest m6me 1a fonction fond.amentale du pouvoir, dans une communaut6
poli t iquer Qu€ d.e conserver La coh6gion et Lrunit6 d.u groupe en arbitrant
entre 1es forces sooiales, crest-b-d.ir.r en canalisant leurs pouss6es, sn
s6leotionnant leurs projets, en saJxotionnant leurs violations d.es rdgl.es
connundment acoept6es.

Les d.eux d.l f f6rences essentiel les qui me paraissent caract6riser La
Communautd europ6enne, au sta.d.e actuel d,tint6gration, par rapport aux com-
munaut6s natlonales qui lui ont d.onn6 naissance, sont les suivantesl

(t) Kart if. DI,UTSCHT ttPolitical Community at the fnternational L,evelrr1
lE$$$$$$;r{ yoRKt L954,
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10 La communaut6 europ6enne nta pas €ncors atteint oe que
Pierre DUCLOS appel le  sontrseui l  d .e pol i t i f lcat ionrr .  ( t )  !11e ne d ispose
pas d ' run I 'appare i l  po l i t ique ' r ,  drun organ€ sp6cia l is6 dont  la  fonct ion
exclusive serait.Le maintien d.e La coh6sion et d.e 1runit6 du grouper eui
seralt seconnu comme te1 par La quasi total i t6 d.e la population et qui se-
ralt d.ot6 d.es pouvoirs correspond.ants, on part icuLier du monopore d.e
)- rusage ldg i t lme d.e 1a v io lence,  $eg conpdtences restent  1 imi t6es,  pr inc i -
palemente l .  cles activj. tds d.e caractBre 6conomique, ies pouvoirs d.e ses
lnsti tut iong sont g6n6ralement des pouvoirs de proposit ion et d.r inf luenoe,
t lais rarement d.e d.dcisioni et mOme lorsquri ls sont d.es pouvoirs d.e d6oision,
iI  leur nanque toujours 1es moyens d.rex6cution forc6e, d.ont 1es ttats
nationaux ont pris soin d.e ne pasj se d6part ir,

Sans d.oute, 1a Comnrunautd europdenne, au stad.e actuel, est-e1le
pl 'us quruno communaut6 6conomique. ., ; ,1le est d.6ja, sous maints aspects, une
rroommunaut6 d.e s6curitdrr, au sens que DLUTSCII d.onne l, ceg mots, car les
inst i tu t ions qui  Lrencadrsnt  e t  Les re la t ions qui  sry  nouent  permet tent
d6Jb clrescomptor avoc une oert i tud.s raisonnable et pour une longue pdriod.e
de temps, une 6volution pacif ique deo rapports entre ses membreg. (z)
I '{ais elLe nrest pas encoro uns communaut6 poli t ique, m6me si el le lrannonce
et la pr6pare, d.ans la mesure or)tt le march6 commun d.es id.6es, d.es int6r6ts
et d'es sentiments peut faire progresssr le nivsau de part iclpation cles 1n-
dividus et des groupes b, la vie pubIic1ue". (3) (q)

( t )  P i e u e  D U C L O S ,  o p . c i t .  t r l . 9

(2 )  I ( . ' t ' I .  D-UTS?ff ,  op. oi t .  p.  j j .

( l )  J 'L.  8l I -RMO1' lN.,e r tLG problBme cle la cohabitat ion dans les soci6t6s
mult l -communa,utairesrr.  Bo141e franpaioo d.e science pol i t ique. mars Lg6r,
p . 5 2 - 5 3 ,

(a) Paul 3AR-AU, clans uno 6tud.e publi6e en septembre 1961 sous Ie titrerrBritain and. Lurope - A Daily Mirror Spotl ight on the Conmon Markettt,
insiste d.e fagon trbs pert inente sur cette perspective r I tThe f irst
and. fund.amental point to get well and truly into our minds is that the
movement to unite Lurope, of which the ruropo&r roonomic Community and
its Conmon ldarket aro only ono part, i .s essential ly poli t ical, 11 has
bs its ult imate objective a poli t ical union of , ,urope1 not nocessari ly
a complete d.isappoar&nce of national boundarj"es, monarchj-es and. separate
legal systemsr but a fed.eration of -uropean etates oreating the Unitect
States of i ,uropo in lrhioh major issues such as foreign rolations and.
inoluding, therofore, suoh matterer as the t leclaration of war and tho
malcing of treaties, would. be d.ecid.ed. at the oentre.r l



20 La Communau-bti eui'c,1:den:re se d.j-ff6ronoie par un aut:re asFEot ;"rll, , 
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::i-:li"tde 
nati'onales o-ui 1'ont fond6e. Les repr.dsentatro;si oolrectives t

l1s 
erounes et personnes qui La composent et qui seraient susceptibru"l l . , ,. ',;i;, ,  _ :q+ 4s vv,r,vprzrrr,  rru qL{r selaAen! SUSCgptlDlg-B, 

.  ,  , , : ;r- : . ; , ; ; ; : , i
dlexerce: :  une in f l 'uenco posi t ive sur  1e prooessus dr in t6gra+ion=sont ,et r -  

'  l ' ' ' i t

t i v o m e n t f a i b 1 e s ' B o u 6 t e n d ' u o s d ' a n s 1 ' o n s o m b 1 e d e 1 a p o p u 1 a t i o n ' B e u � � � � � � � � � � � � � � � �

intenses si ce ntest ' lans certains mil ieux qui ne sont pe,rt-etratni;. ' '  . .  
' ,  t ' . .4

'  t '  t " '
dtailleurs les plus influents, et probablement mal en::acin6es faute d,!,6pais-,. ,.:..:.-:1
seur histori 'quer 0r 1ri 'nportance de ces id.6es1 de ces sentiment" '"t ,ao,oib
images, gui se formsnt i, ctifferents niveaux d.ans le psychi";; ;;; ;;";;";;-
ost g6ndraLement reccnnue con::rs d.6cisive cn oo gui. concerne le d6veloppo-.
ment d'u prooessu's dti.n'u'i6rgt1oa. ?'-,e c.a groups int6gr6 sans nwe-feelingrr,,
qur t l  s ragisse do cos pot i ts  groupes d. tdecr iers ,  de rb lousons noi rg l rou,de
ioueurs de bou1es sl subtileme*t 6tucLids par 1a sociom6trie am6ricainerou ,,',,i,
do vastes ensenllles conl:::o 1a natiorr et la comrnunaut6 supranationalel aont ,,,,':,' 

'

l rexploration e:r lrrofcn'. i :u: se-nbls ar,-oir noins rotenu jusqurioi Lrattenttorr,t , , '
d.ee psycb.o-GociaLoguo6. (r) :  ' ,  , l  ,  .

f 1 s e r a i t i n p r t r f - c : : ' . ' c ] . : r : a 1 : a r i c 1 e n e l a n c e r g a n s e n q u 6 t e s p r 6 a ] ' a b ] ' e s

d'ans une oxplic:tion cls cettc pauvrc'c6 d.es reprdsentations oolleotiveg con-
cernant la 0'o:rr:".;nau'ri eil?og€?:rte" Jo voud.rais souloment esquisser quelques
e x p 1 i c a t i o n o p o s s i b 1 o = , } i , i * l c r l ' ' h ; . : : o t h l s e s d e t r a v a i 1 c : : - �

a) ?en'Je.,nt ttds ro:.t1tem}s, cn particuricr pond.ant tout 1e d.lx- 
j' '

neuviSrne siSc-ia o'b 1a p::e: i ire r:oit jd d.u vingtiDnce 1a cr6ation d.rune Lurope
uniel plus ou noj-ns confotrdue avoc cle nonbreux projets d.e d.6sarmement des
nationalismcs e' i  d'ro: 'ganisa-!:-on ecs rel,at ions internationales, a 6td oon-
sid6r6e conrn,? u::e rrtc;ri.e. (z) cei,;e utoirio pouvait. b:en s6d.uire quolques
esprits d.ravr*i- '5r.rde - 1:obies, ph:. losophes ou hommes poli t iques -, el le
d'emeurait sui:pecie e-ux yeu:/. cles groupes clonlnants et Laissait la grancle
masse indiffdlenl;c, .4.ujor:e'd.'hul, elo::g m€me que lrint6gration europ6enne
est devonue uno x6o'lit1, a,r.r r,loins ca:rs 1e d.omairre dconomigue, et qurelle be
prdsontc i un rronbi's c:cregani d.e rrLged.ersrf ou d.e rroadresn comme un

( r ) voir Hikel DuF'ElliLiil, ,rLe psychologie d.es vastes ensenbl.os et leprobkine dc la pe:t 'sonn€r1it6-ee baie'r. Treit6 ;.-; ; ; ; ; i"rt",
?ressgs tr.r iversitair.cr: c'-e rrsncs, pAp.rs 1960, Tornotri .--"---
voi:r no'b::insnt 1r6',;114.9 do pierre rFlTowrt{. rftrid.6e de F6d.6ration
europ6enno cane i:r ! : :srie ;ori ' l ig.;e dr xrxlne-si iolor. :
CLarondon Proos, OLF0RD, t i4g,

( 2 )
. , .

. i : , ,

:  , : : : :
l l 'r,- i: '
a . : ; - . '
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,  : ; , '
obleotif  pol i t igue b, atteindree la peroeption de cette rdaltt6 re'ste con-l .  ,
fuee of oet objeotif  ntentre que rarement - ce fut toutefois Ie oas en
F.bqnoe, lors des d.6bats gur la Connunaut6 euroB6enne de D6f,ens";,d.rnul-L€s 

'

zonos oonscientes du psyohisme populalre, it enoore cet exemp].r id." .l t ' '-

munautd europdenne de D6fense nous incite-t-il b penser que les r.6tlo6nqg.gr"
16sistanoes et opposlt ions ouvsrtes i  l t int6gratlon europ6enne trouvent,
dans cortains seoteurs inf luents de nos sooi6t6s, une r6sonanoe affeotive
plus forte que 1es 6l6ments favorabLes.

b) Une autre f. igno d.rexplication mtamBne h, rappeler que Lrinit iat j ,ve
d'e cr6er la Conmunaut6 europ6ennee ctest-i-d.ire d.e n6gooier, oonolur€'.6t, ..
faire ratifiet 1os trait6s oorreepond.aatse €st d torigine 

6ouvernenentale,r' i: 1,,
e t n o n < 1 l o r 1 8 i n e p o p u 1 a i r e . $ | i j . e s t v r a i 9 a u m o i n s d . a n s c e r t a i n s d . e n o s �

Paysr comms l"ra 6crit  Raymond. ARON, gue 3.es r6gimes et 1es gouv€rnementu 
'  ' ,

I

gont rarement cr6ciit6s d.e Leurs succls, nrais toujours tenus pour reuponuabr,eii
de l"eurs 6ohooee iL serait enoore plus vrai d.e noter gue, non seulsment ' :r: -

la Communaut6 europ6enne partage ce sort, mais en outre que les appareils
gouv€ rnomen tauxe t ] ' espo l i t i quesna t i ona1es fon tp resque touJours6o ran

entre los populations et Les lnsti tut ions europ6ennes. AlLons plus loin, '  ,

et d'emsnd'ons-nous si ces instituticns ne courent pas le risque d.e oumuler... . ,

Ies oppositions qui oornbattent ohaoun d.es gouvernemsnts d,es itats *"rbre",
s a n s p e u t * t t r e t i r e r g r a r r d . p r o f i t d . e s s o u t i e n s d ' o n t i 1 s b 6 n 6 f i c i e n t ?

cgt hantlicap peut Lui-m6me 6tre anaLys6 sous trois aspectsr 
' , "':

Les modalit6s et r6sultats Les plus visibles d.e Ir int6gration 
' .

europ6enne reseortisgent au d,omaine 6oonomiquel revetent d.e ce fait
un oaraotBre assez technig.uee mettent en jeu d.es institutions nombreuseg
et oomplexes, d.ror) l labsenoe d.t images nettes et cle visages D€rgohha-
l isds auxquers le psyohisme populaire pourrait srattacherg

*rappa:iei l  d.e cond.it ionnement social ressort i t  E, peu prbs
exolusivement au cad.re nationaLr euri l  sragisse d.renseignement
( p e n s o n s h , ] . l e n s e i g n e n e n t d ' e 1 l h i s t o i r e l ) , d , 6 c L u c a t i o n g 6 n 6 r a t e e t �



: , ' , - 9 .

notamment aivlque, ou drinformati.onl oe sont r.es gouve"nemerrtulo,,
d'es puiss&nces plus ou noins 6troltement oontr6r6e,s pal eux,gui , ,
oriententl soutiennent et parfois sancttonnent La pressel ra rad.lo,
la t6l6visione res actuali t6s oin6matographiquesl etc, .  .  t

1

enfin, si lron peut, d.ans oertains d.e nos paysr d.6plorer le
manguo d.e part ioiBation des ottoyens I la vie poli t lque nationale,l ' : , :
i1 faut bien reoonnattre que oette part ioipation nra Bas q,gre seg 

' , ,1

instruments en o€ qui oonoerne le fonotionnement d.os ineti tut i jne 
' ,

europ6ennest Lrtrssombl6e parlementaire de la communautd n,eut ,r":
enooro 61u6 au suffrage universel 'direotr les part is potit iqr."" n"
oonoBdent qulune placo l imitde, d.ans reure programmes et rour actione
a u x o p t 1 o n s p o u r o u o o n t r e 1 | i n t 6 g r a t i o n o u r o p 6 e n n e | �

+ + +

11 serait faoi lee et certaj.ns nry manquent pasl rnalant Lrobsetvatlon
saientif ique et f  id6ologiel de t irer argument d,e oette reLative faiblesse
cleo repr6sentatlons oollectives d.o oaraotbre supranational pour oonoJ,ure !
1 | t m p o e s i b 1 1 i t 6 d ' | u n d ' 6 v e 1 o p p e m e n t - e t n o t a m m e n t d . t u n d ' 6 v o 1 o p p e m e n t . . i

pol l t lque - d'e lr intdgration europ6ehne. Mais ioi enoore nou. nouu ir, t j"-
d' irons d'torposer toute optlon personnellel nous l imitant b d.eux r"ru"n J".

. . ' ,

L'a premibre est que c€ux-lb m6mes qui $r6tend.ent subordonne:r toute
lnit iat ive nouvel ' Ie de caraotbre int6grationniste l  une maturit6 suff isante
d'es esprits se montrent eouvent hostiLes b toute mesure d.r6d.uoatlon,
d'r information ou d,e oonsultation populaire susceptible c[raco6].6rer cette
maturation d.es esprltsr Par exemplel on gropposant b la or6ation d.rune
unlversitd europdenne ou b l tdleotion d.e l tAssembl6e parl.ementaire euxo-
B6enno au suffrage universel d.irect.

I 'a seoond'e remarquer orest que la sociologie nod.ernee rejoignant sur
oe point des auteurs plus anciens, nousr a rendus familiers avec les
ph6nombnes d.r inert ie qui se t.rad.uisent par des d.ysharmonies d.ans
lr6volutlonr par exemplee de la technologi6 et des d.iverses insti tut ions

-  ^ - lpol i t iquesl  6oonomiquesl  sooiareg, iur id. iquese oul turel les,  res unes
$ar rapport aur autres; et par des retard.s d"ans , :
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Lfadaptatlon d'ee repr6sentations et d.es oomportements h, oette 6volutlon. :
Los groupes les plus fortement int6gr6sr par exemple les nations, ne sont
pas b l ' fabri d.e ces ph6nombnese souvent g6n6rateurs d.e conf1lts. Sri l  est
vrei que lron observe un d.6oalage entre 1os aspects 6oonomiques et les
a s p e o t o p s y o h i q u e s d e 1 | i n t 6 g r a t i o n e u : : o p 6 e n n e , 1 1 n e e e r a i t p a s r r o i n s �

int6ressant d'r6tud.ier lr inad.aptation d,e oe:rtaines insti tut ions poli t iquese
Jurid.iquesl soientif iqueF, scolaires d.e nos itats drr,urope oooid.entalel ou
enoore d'e nos mytbologies nationalese aux oond.it i .ons aotuelles d.e pro-
d'uction et d'r6ahange d'es bisnee d.e ciroulation d.es personnes et d.e oommuni-
oat ion d€s meesagee.  ( t )

La nationr aprBs toute est du point d.e vue psycb-Boiologiquo une
r6ali t6 parmi dtautrese et lrdtud.e d.es effats sur le psychisme profond. de
nos peupl.os des gigantesques progrBs techniques d.e ces quinze d.ernibres
anri6os ou d'es mod'ifications intetvenues dans 1a rdpartition du pouvoir i,
travers 1e mond'e poumait srav6rer aussi fructueuse pour les psyobo-sociol.ogues
que oello d'e Ltlntroduction d.e la culture hurnlde d.u r iz ohez leg Tanala d.e
Madagasoar, (Z)

+ - +
+

. Ainsi que nous rravons d,i t ,  i l  ne sragit pas pour nous, ioi l  d.e
pronostlcl mais t le recherohel recherchese d.tune par*, sur 1es struotureg
psyohiques d.e nos soci6t6s europ6ennec, on voie d.t int6gration, et notamrnent
sur las tensionsr oonfLits et oriEeE que lron peut y d.6ce1er9 reoborohesr
d'rautre parte eur les moyens d.r6d.uoation et d.t information susceptibles d.e
rem6d.ier b, ces tensions, d.e prdvenir ces oonfl i ts et oes orises, et d.e fatre
prend're conscience b la m&sse des oitoyens des progrbs d.e l t int6gratlon
'europ6enne.

Objectl f ,  ambit ieux. T8,che immensee mei.s b l t int6rieur de laqueLle i I
est sans d.oute possible d.r ind.ique:: d.es ordres d.rurgence. Voug ne serez pas
surpris si oes ordres d.ru:rgenoe srinsorivent dl lectement en r6ponse b
votre questiont ttqulest-oe que Ia oonstruction d.e lr i ,urope attend. d.e 1a
iecherohe d I opinion?ll

(t) l{ous ne doutons.pas qutun profi t  certain ne pourxait 6tro t ir6, par
exempler d'rune 6tude peychologiqgg - et peut-6tre m€me psychanatytique -
d'e Ia 'lgran{eurrr frangaise, d; ttilinsula;itd{t britanniq;;, de la 'nou-
tral i t6fr sutssey eto, .  .

(a,) 
-9111-{i! sa,ns voulolr d.iminuer lrlmportance des travaux d.e LINTON et
I(ARDINIR . . .

: i : : . '
'i.:r:
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lrune d.as rechorohes 1ee pLus urgentee me paralt 0tre oeLle qui
aurait pour objet l t6tablissement progressif,  clans 1a l igne d.es travaux d.e
KARDIN;R et LINToNT en ce qui conoerne 1a psycho-sociologie, d.e Van I,1AC;N.g,N
et DIUTSCH, dn oe gui oonoerne la soience poli t lque, drune sorte dertcarte
de baserrd'e la personnalitd europ6enne1 et notamment cles peuples de 1a
Communaut6 europ6enne, oarte de base qui raosemblerait of i l lust?€reit,
sutvant d'es oritires homogBnes, le maximum de renseignements sur les con-
f igurations de comportements, 1es repr6sentations collectives et les
systBmes dtinsti tut ions par lesquels les populations oonsid.6r6es se d.is-
t inguent d'es autreo et pr6sentent d.es simiLitud.es entre el les. De m6me que
Ie g6ographe,  Lt6conomiste ou l turbanis te insor i t  see hypothbsesl  ses pro-
jets et Ies r6suLtats d.e ses reoherches sur un fond. de aarte qui lui fournit
un oertai.n nombre drind.loations d.e base concernant le rel ief, les moyenf,
c lE oommunicat ion,  La r6par t i t ion c le  1a populat ion s tc . ,  i l  semble gufun
travail  analogue, encoro gue beauooup plus diff ici le b r6alisere serait
trbs appr6c16 d.e tous oeux guie l .  quelque t i tre qu€ oe solt,  sont appel6s
b d'6ve3'opper leur aotivit6 au plan europ6enl ind.ustr iels, sp6cial istes

'd'es 6tud'eg d'e ma:rch6, d.e la publioit6 ou destrpublio relationsrr, d.6tenteurs
d'e frmagg med.iafr, bommes poli t iques, d.ir igeants de synd.loatsl oto. .  .

Le pr6sid"ent-d.ireoteur g6n6ra1 d.tune importante gooi6td de lr ind.ugtrie
automobile 6crlvait nagu6re que, d.ans le l{arch6 commun, tt}9g entreprises
gui auront le plus d.e suocbs sor; ' i ;  oel les qui pourront, avec plus de soins,
pr6voir les d6sirs of 1es besoins du consommateur, et les satisfairo au-
d 'e Ib,  d 'es habi tudes et  dos d6si rs  actuel lement  ex is tantsn.  I I  a jouta i t
eussitot quetrla mise en application d.u Maroh6 commun nreffaoe pas oommo
par mirac le les d ispar i tds consid6rables qui  ex is tent  drun pays b l faut re,
et  par fo is  n6me d ' rune r6gion & l raut re i  l r in t6r ieur  d. tun m6rne paysr  et
quQ fioe maroh6 de 15! mil l ions dtind.ividus ne saurait se d.dfinir en quelgues
phrases. t t  ( t  )

(f) H.T. plr loZ?,I, prisident-d.irosteur
I,le l$Lroir d,e Jjlnformationr J mai

g6n6ral cle SIl,lCA.
rg5g.
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Jo ne cLoute pas que d.e nombrousss 6tud,es alent d6ja 6t6 faiteg ou
soient  sn couls  pour  1e compto d. r ind.ust r ies par t iou l idresr-mais comme Le
remarquait lrauteur d-run r6cent ouvrege sur les 6tucles d.e motivation,
r l le seolot commsrciaL et lrabsence d.e f inanoement sp6oif ique pour une re-
oheroho plus tfond.arnentaler - q.ui nraurait pas pour but La r6solution d.e
probS'Bmes oommerciaux prdcis - ont jusquri.  maintenant emp0oh6 la constitu-
t ion d. fun to l  sevoi r  comnun."  ( f )

un tel savoir oommun d.evrait 6tre oomp16t6, ainsi que nous y invitent
KAToNA et LAUT;EBA0H, par des trrscherchec Bux 1es d.iffdrenc€B .d.e comporte-
ment d'es lndivid'us et des groupos D, lr6gard d.es procluits nationaux et deg
prod'uits 6t}angors" ot, autant que possible, sur Les motivations d.e ces
oomportements,. (z ) i{ais ces recherhhes ne d.evraient pas se l lmiter aux
aspeots dconomiques du eomportemont t les d.ivers types d.e repr6sentations
coLLectives que les groupes sooiaux d.e nos pays se forment sur leur proBr€
nation et sur les autres d'evraient 6tre ooigneusement 6tud.i6s, en part loul ier
les st6r6otypos qui r6sultent cLrune 6d.ucation et d.rune informatioi i .  insuf-
f isante ou part iale. ces diverses rocberches d.evraiont sans doute 6tre
men6es simultan6mettt,  suj-vant d.es teohniques harmonis6es, d.e fagon a recher-
oher les corr6lations 6ventuelles entro les att i tudes correspond.ant aux d,i f_
f6rents niveaux d.es 6chelIes c1e d.istance sociaLel aoceptation dans la
famil l 'e par mariage, relations de voisinage, concitoyennet6, etc. .  )

inf ine Les att i tud-es vis-i ,-vis d.e Lrint6gration europ6enne oonsid.6r6e
oomme init iat ive d-61ib6r6e d'es gouvernemsnts d.e plusiours pa.ys d.rEurope et
oomme appel b' la part icipation consciente des prod.ucteurs, d.es co4gomil&-
teurs et f inalement d-es citoyens d.ovraient faire l fobjet, d.ams ces pays,
d'rune 6tud'e approfond-ie, beaucoup plus approfond.ie que les sondages d.ropinion
qui ont 6t,5 effectu6s ctopuis une dizaine clrann6es.

I i 'n reprenzurt notanment les suggostions prdsent6es par Ir{.  Lf111lONe en
1959 t au congrbs de BRIGIIT0N d"e La ttWorld Association for publIc Opinion
ReseaBchtr, sur Lo problbme g6n6ra1 des reoherohes sur res att l tud.es poli-
t iques, i l  conviend.rait d.texaminer, d.ans nos d.i f fdrents pays ete D, 1,1nt6_
rleur d'e ohacun, cLans les d-ivers miLisuxl quel est 1rint6r6t des individ.us
Bour oes probJ.bmes of pour qu.el aspect d.e ces probLbmes, quel est Le

(t) Joachim I{ARcus-srrrFF, ,L,es 6tudes de motivation',
Hermann, PARIS 1p61, p. 6S_69,

(a) Cf. P.L. RtIytUDf_rla psyohologio 6oonorniqueile
Riviire, PARIS t954,



- 1 3 _

niveau d.r infolmation i oe sujet, oommont oette information a-t-eLLe 6t6
reguee quel le  est  l r image qui  s ten d.6gage,  guel les sont  les r6aot ions af -
fectives et intel lectueLles d.es sujets, oomment sont-eLles exprim6es d.ans
Iee comportementse etc. .  r ( i)  Mais en outre, i l  faudralt tenter d.e d.ls-
oerner les oausos profond.es d.e ces r6aotions, d,t6tabllr d.ans quelle mesure
el1es d-if fBront de oeLles clui d.6terminent l"es att i tudes poli t lques
nattonalesr de les hi6rarchisor suivant leur inf luence aotualle ou po-
ten t i e l l e l  e to .  .  .

!n d'6plt d'os travaux gui ont d"6j1 6t6 faits suivant 1es m6thod.es
olassiquee d.e sond-agos d.lopinione iL faut bien reoonnaStre que nous erommeg
tras maL renseign6s sur  les at t ibudes des Lurop6ens b l r6garcL d.e l r ; ,uropor(2)

l{ous savons, oertee r eutune majorit6 d I att l tud.es posit ives se d.6gage,
dans tous les pays membrEs de Ia Communaut6 europ6snner et m6me dans quel_
ques autres qui nreh font pas sncore part ie, en faveur d.s lrunion d.es
peuples d'e J.r-urope, tandls que les opposit ions sont num6riguement faibLese
&voc une large zone drind.6ols, I,lais on peut se d.emandar aveo Alain OTRARD
si cette att i tud'e nrost pas fond.6e sur une gorte d.e modBle id.6a1r {ui
serait d.rautant mieux aocept6 que sa concrdtisation somblerait Iointainee
non d.irectement conoornantel moins encore affeotante, pour lr individ.u,
A noter que, J.orsque srouvre dans ltopinion publique une conourrence entre
d.ee centres d.r int6r0t rattach6s B, d.es problbmes nationaux drune part
(guerre drAlg6rle en rrbance, r6unif ioation en Allemagne)r et b ttes
problBmes europdens dtautre part, Ia grand.e masse d.e l topinion, oond.it ionn6oe
11 est vral l  par de puissants apparei ls nationaux d.r informatione 6o oon-
ogntre sur l-es premiers au d.6t:r:iment d.es second.s. i,nflne il ne semble pas
que 1a oonstruction d.e l t turope euscite d.es r6sonances affgetives ou oor-
respondo i d'es 16aotj-ons spontan6esl les poslt ions favorabLes I lr irurope
augmentent h, mesure que st6lbve 1e d.egr6 d.r instruction et, b co quriJ.
semble,  J . r tge nrexerce qutune tn f luence asseu fa ib le .

Ln oonolusi.on, cette majorltd d.tatt i tudes favorables correspondrait
E lr image drune constructlon d.e lr i ,urope pergue comme une oeuvre de
ralson id'6a1is6e. i , l le trouverait son soutien d.ans les oadres moyens

(r) +equg intgrnati_"nat@, L!6o, p. 3zr - Jz4.
(z)  c f .  A la ln  crnARD, r t l rop in ion publ ique et  l run ion do l rDuroperr r

d.ans lrouvrage oollooti f  trQuelle Lurope?r1 Fayard., pARrs, ig56,



I4 ; '

et  sup6rieurs et d.ans l"es mi l leux qui sont d.6j i l  sensibi l is6sr pax forna-
t ion, id,dologie ou act iv i t6,  aux grands problBmes d.rord.ro 6oononlque et
po.!  i t ique o

Ce bagage d.e oonnaissanoes est loin d.rdtre inutiLeT au moinE pour four-
nir d'es bypothbses d"e travaiL en vue de recherohes nouveLlesl nais i l  est
trBs insuff isant pour d.6velopper une action d.r information et de fornation
dtune oertaine ampleur.

Un important projet de reohercbe, S 1a rdalisation duquel plusleurs
insti tuts sp6oial is6s sont d,rores et d.6j i ,  assooids, a pr6cis6ment pour but
d'e d'6orire, mosurer et expliguer les comportementsr les att i tud.es et 1es
opinions d.es &urop6ens A. l t6gard. de lr l iurope qui srunit.  i ,n pa::t ioul ier,
on reoberohera d.ans guelle mesure lrint6gration europ6enne entratne d.es
sentlments de s6ourit6e d"e bien-Etre ou d.e progrbsl quels sont les centres

.d. r in t6r0t  majeurs l  1es r6t icences ou les r6s is tanoes dominantes d.ans Ies
d^iff6rents mil ieux et groupes.

. Cette reohorohe se laccord.era h, oelLe qui est actuelLement en oouxs
gurr tLes aspieat ions d.e Ia  jeunesse d. rLurope ocoid.enta lot te t  b  toutes
cel1es quil  nous lresp6rons, se d.6velopperont sur des voies convorgentese
par  exemplo dans Ie  d.omaine d.e la  eoc io log io desr tmass media, r .

+

Ainst que vous le voyez, la oonstruotlon de Lri,urope attend beauooup
d.o la recherahe dropinion. Mais, d.run autre c0t6, ses constructeurs ont
l r immodest ie  de penser  qur i ls  appor tent  beauooup aux spdcia l is teg des
sc iencos BociaLes.

Dans un mond.e en transformation rapid.e of profonde, lrint6gration d.e
lr i iurope - mOme si el le reste enoore Limit6e en 6tend.ue et en intensitd -

oonstitue un champ d.robservation et d.rexp6rience dd plus haut int6rgt
pour lravancornent d.e oes jeunes scj-snoes, Lt6tud.e psyoho-sooiologique du
oonsommateur, d.e mgme que celle d.u cltoyon, sont enoore. d.ans l lenfanoe,
et i I  ost probable que Les pdriodes d.o transit ion sont 1es plus favorabLes
pour an6lj .orer nos oonnaissanoes sur lrhomme et sur la sooi6t6.

.t:l:
i:::
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